
WOERTH  Le périscolaire à l’Ehpad

La maison de retraite,
 plus que jamais lieu de vie

S
ous le regard bienveillant de
leurs (très) grands aînés, les
enfants jouent, rigolent, dans
leur nouveau périscolaire de

Woerth, abrité désormais dans une 
salle à l’entrée de l’établissement 
d’hébergement pour personnes
âgées dépendantes (Ehpad) de la 
commune. « Ça fait un peu d’anima-
tion, ça met de la vie », déclare en 
souriant Tania Sorgius, chargée de 
la coordination des animations sco-
laires pour la communauté de com-
munes de Sauer-Pechelbronn.
La Maison des associations, local 
initialement mis à disposition par la
Ville, devenant vétuste, il fallait 
trouver un nouvel endroit pour ac-
cueillir les enfants. La municipalité 
s’est alors tournée vers l’Ehpad de la
commune, géré par le centre hospi-
talier intercommunal de la Lauter 
(CHI), à Wissembourg.

Rompre le sentiment 
d’isolement des seniors 
de l’établissement

Un établissement « un peu trop
grand », confesse Nathalie Marajo-
Guthmuller, conseillère départe-
mentale du canton de Reichshoffen 
et première adjointe au maire de 
Woerth. Et là, « nous avons été en-
chantés par tout ce qui était mis à 
disposition », poursuit-elle. Même
son de cloche de la part d’Alfred 
Kreiss, vice-président de la commu-
nauté de commune de Sauer-Pechel-
bron, « surpris de l’accueil favora-
ble à la visite ».
Il est vrai que, des enfants rendant 
visite aux retraités, ce n’est pas une 
nouveauté, à Woerth. Depuis trois 
ans, les jeunes de la commune vien-
nent à la rencontre de leurs aînés un
mercredi par mois, en période sco-
laire. Cela permet de rompre le sen-
timent d’isolement des seniors à tra-
vers des jeux d’adresse, des chants 
ou encore des contes lors d’après-

midis récréatifs.
Depuis le 1er septembre, c’est donc 
quatre jours par semaine — lundi, 
mardi, jeudi et vendredi de 11 h 30 à
13 h 30 et de 15 h à 18 h — que les 
retraités peuvent ne serait-ce que 
surveiller les quelques petites têtes 
blondes venues attendre leurs pa-
rents, venir en aide aux deux ani-
matrices ou tout simplement faire 
office de partenaire de jeux de socié-
té.

Un lien vers l’extérieur

« C’est un lien vers l’extérieur, et ça 
donne du sens à un lieu de vie », 
expose Laurent Gagnant, coordina-

teur des activités gériatriques et 
médico-sociales du CHI de la Lauter.
Ce dernier gère six établissements 
d’hébergement pour personnes
âgées dépendantes dans le secteur.
Mélanie Viatoux, sa directrice, pré-
cise pourquoi elle était favorable à 
ce projet : « L’Ehpad de Woerth est 
celui qui s’y prête le plus, c’est le 
plus récent. Cela permet également 
de croiser les regards, et de mutuali-
ser les moyens. » Les enfants béné-
ficient ainsi d’un local multifonc-
tions où ils peuvent autant manger 
que jouer avec animatrices ou retrai-
tés.
Cette rencontre intergénérationnel-

le, Tania Sorgius l’assure, est profi-
table autant aux seniors qu’aux en-
fants : « C’est enrichissant, on se 
rend compte qu’ils deviennent plus 
patients et plus attentifs. On les voit
prendre leur temps lorsqu’ils jouent
avec les retraités. »

Un périscolaire le plus 
autonome possible

Selon Laurent Gagnant, les équipes 
de l’Ehpad étaient « partantes et en-
chantées. Ça change leurs habitu-
des ». Mais, et ce afin de ne pas 
alourdir leur charge de travail, les 
responsables ont souhaité laisser au
périscolaire la plus grande autono-

mie possible. Ainsi, la communauté
de communes fait appel à un trai-
teur du coin plutôt qu’à la cuisine de
la maison de retraite. En ce qui 
concerne le ménage, la Ville de
Woerth met à disposition une fem-
me de ménage, qui travaillait déjà 
dans les anciens locaux. Ces der-
niers devraient connaître quelques 
travaux de rénovation
En déménageant, les élèves et leurs 
animatrices ont aussi réduit leur 
temps de trajet entre le périscolaire 
et leur école, avec une route à traver-
ser en moins. « Un petit gain de 
temps et de sécurité », dit ainsi Na-
thalie Marajo-Guthmuller.
Alfred Kreiss, vice-président de la 
communauté de commune de 
Sauer-Pechelbron, qui gère le péris-
colaire avec la Fédération des Mai-
sons des jeunes et de la culture 
d’Alsace, le précise : « Ce n’est pas 
simplement une garde d’enfant ». 
Ce périscolaire fait partie des sept 
que gère la communauté de commu-
nes et qui accueillent au total près 
de 400 enfants. Une politique, en 
partenariat avec le conseil départe-
mental, voulue pour garder les jeu-
nes parents dans le secteur.
En attendant, les enfants et les ani-
matrices planifient les prochaines 
activités. Et, là encore, les idées foi-
sonnent. Au grand plaisir des rési-
dents de l’Ehpad. R
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Le nouveau périscolaire de Woerth a ouvert ses portes le 1er septembre, dans l’établissement d’hébergement pour 
personnes âgées dépendantes (Ehpad) de la commune.  PHOTO DNA - ARNAUD GALINAT

Depuis le 1er septembre, l’établissement d’hébergement pour personnes âgées dépendantes (Ehpad) de Woerth accueille
les enfants du périscolaire de la commune. Des locaux neufs, et une belle occasion de créer du lien intergénérationnel.

LE CHIFFRE

24
C’est le nombre maximum 

d’enfants que peut accueillir le 
périscolaire de Woerth, grâce à 
deux animatrices. Cette année, 

une vingtaine de jeunes de 4 à 11 
ans est présente pour le repas de 

midi, contre une douzaine l’an 
dernier. En tout, c’est une 

quarantaine d’enfant qui est 
inscrite à l’année. Preuve de 

l’attractivité de cette nouvelle 
localisation.


